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Paroles 
du Christ-Sauveur 
Si vous demeurez dans ma parole, 
vous serez véritablement mes dis- 
ciples, et vous connaitrez la 
vérité, ct la vérité vous délivrera. 


TRADITION 


| Paroles 
du Christ-Sauveur 
J'ai encore beaucoup de choses à 
vous dire, mais vous ne les pou- 
vez porter à présent. Mais lorsque 


l'esprit de vérité viendra, il vous 
enseignera toute vérité. 
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La quoe et les QUOSUQUES modernes 


A la suite de la lecture de l'article 
de notre premier numéro sur l'Eglise 
gnostique, plusieurs personnes nous 
avant demandé des explications. nous 
nous empressons de les leur donner 
aujourd'hui. 

La religion gnostique moderne 
repose sur une double base, les 
sciences d'observation et la tradition 
universelle. 

Lorsque, de nos jours, on parle de 
la SCIENCE, il s'agit de la science du 
monde Hylique. la seule qui. pour 
nos savants, mérite ce nom. Nous ne 
voulons pas les contrarier sur ce 
point et nous appelons gnose la 
science du monde psychique et du 
monde divin que nous tenons pour 
une science aussi certaine que celle 
du monde Hylique. Gnose est donc 


-Synonyme de science. Seulement en 


disant gnose nous distinguons notre 
science de celle des savants ou des 
scientifiques. C'est pourquoi, au lieu 
de nous dire scientifiques, 
appelons gnostiques. 
Mais, nous diront les Posilivistes, 
il est aujourd'hui constaté qu'il n'y a 
de certain que les faits sensibles ou 
mathématiques et leurs lois, tout le 
reste n’est qu'hypothèse et produit de 
l'imagination. cela ne peut constituer 
une science. De 


nous nous 


orace, Messieurs, 
lorsque vous verrez arriver un posi- 
tiviste, ne lui répondez jamais. Le 
positiviste est un cerveau borné qui 
a été coulé dans un moule particulier, 
et un homme assez naïf pour prendre 
les bornes de son esprit pour celles 
de l'Esprit hunin. Vous ne pouvez 
être compris de lui. Pour qu'il pût 
vous comprendre, il lui faudrait 
changer de cerveau. Dans l'existence 
présente, cela est impossible. Laissez- 


! Je donc criailler tout à son aise et ne 
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faites aucune attention à ses clameurs. 
Laissez d’ailleurs travailler en paix le 
positiviste, ce scientifique nous est 
très utile, puisqu'il ramasse pour 
nous des matériaux. 

De même que tous les esprits ne 
peuvent pas approfondir les sciences 
d'observation et devenir des savants, 
tous les esprits non plus ne peuvent 
pas approfondir la gnose et devenir 
parfaits chrétiens et sacerdotes. Mais, 
de même que sans être un savant on 
peut aimer la science et être un scien- 
lifique, de même. sans être un parfait 
ou un sacerdote. on peut aimer la 
gnose. s'associer aux parfaits et être 
un gnostique. Voilà ce que nous 
entendons par associé ou auditeur. 

Maintenant, le gnostique n’a pas le 
sot orgueil du savant. Le mathéma- 
ticien positiviste, rempli de tics ner- 
veux, qui fait des grimaces derrière 
les trois paires de lorgnons placés 
sur son nez; le chimiste positiviste, 
ce marmiton de la science qui ne 
voit pas plus loin que l’intérieur de 
son ballon ou de sa cornue ; le phy- 
siologiste positiviste qui met toute 
son habileté à tuer d'un coup d'ai- 
guille un malheureux lapin ou co- 
chon d'Inde, pensent que les grands 
génies de l'humanité, les grands pen- 
seurs de l'antiquité n'ont dit que des 
bêtises, qu'il faut faire table rase de 
tout ce qui a été avancé par ces grands 
hommes et que ce n'est qu’à partir 
d'eux (les savants) que l'humanité est 
entrée dans une ère de certitude et de 
connaissances sérieuses. Le gnosti-- 
que. au contraire, fait le plus grand 
cas des esprits qui: ont été doués 
d'une grande puissance de réflexion. 
car il sait (et c'est un fait constaté) 
que ces esprits ont souvent trouvé la 
vérité par simple intuition, qu'ils ont 
deviné la vérité. Quand tous ces 


grands penseurs s'accordent sur un 
point, il est donc très probable qu'ils 
tiennent la vérité et cette probabilité 
équivaut à la certitude.C'’est pourquoi, 
en tenant compte des données de la 
science. le gnostique tient compte 
aussi des données de la tradition. 

« Erreur ou vérité, dit M. J. Pella- 
dan, l'opinion de nos prédécesseurs 
est encore le meilleur guide, et ceux 
qui ont voulu se dater d'eux-mêmes 
ont vite découvert leur inanité. Pro- 
fiter du passé est la première et légi- 
time habileté. » 
T SOPHRONIUS 


Les Intellectuels du Catholicisme 


ET LA BIBLE 
(Suite) 


Ouvrez un catéchisme de persévérance, 
il y a dix-huit figures du Messie : Oh ! c'est 
approuvé par le Pape Grégoire XVI. Dieu 
n’a fait connaître que par degrés le mystère 
de la Rédemption et les promesses nationales 
d'Israël nous manifestent le peuple, la tribu, 
la famille d'où devait sortir le Messie. 

Adam est une figure du Messie, parce 
qu’il est le pére de tous les hommes selon 
la chair, et N.-S. le père selon l'esprit. A 
propos d'Abraham il y a des parallélismes 
de cette force « Isaac porte le bois qui doit 
le consumer, ct N.-S. porte sa croix. Joseph, 
ce héros d'un conte, et Jonas sont des pré- 
curseurs ? 

Comment un Pascal a-t-il pu trouver 
dans les prophéties d'Israël, la preuve de la 
divinité du Christ? Il n’est pas d'invrai- 
semblance, de folies, d'inutiles et absurdes 
miracles qu'il ne faille justifier pour souder 
les livres d'Israël au livre universel. 

x 

On se demande, sans réponse satisfai- 
sante, pourquoi la Messiation se réalisa à 
Jérusalem, qui n’a jamais été ni le centre 
de l'Orient, ni le licu d'une civilisation 
rayonnante ? Israël n’a que son livre : il 
n'a ni art, ni surtout les qualités qui font 
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d'un peuple le civilisateur des autres. Il n'a 
rien donné, jamais : farouche, égoïste, hau- 
tain, cruel, aïcul de Arabe, il a exterminé 
tout ce qu'il a pu, et s’est conservé avec un 
entêtement prodigieux que les malheurs ont 
rendu sublime; il a résisté à tout, tandis 
qu'il est resté dans son Ghetto ; aujourd'hui 
le juif n'existe qu’à la Bourse, et on ne 
quitte pas ce temple pour reconstruire 
celui de Salomon. Quelle autre raison eut 
Jésus de choisir Jérusalem que la cruauté 
fanatique de ses habitants ? Aux bords du 
Gange, jamais le Galéen n'aurait trouvé 
cette mort infamante, il fallait des brutes 
plus féroces que des sauvages, des brules 
telles que le fanatisme sémitique seul en 
produit. il fallait de futurs mahométans, 
il fallait la race de Mohammed pour que 
l'Agneau de Dieu fùt sacrifié. 
su 

Le sermon sur la montagne insulle au 
génie mosaïque, tandis que les races prè- 
chées par le Bouddha le recevraient en leur 
cœur sans effort. 

xa 

Pilate, le fonctionnaire, se lave les mains 
devant le peuple ; c'est bien Pàme d'Israël 
qui hurle non Jesum sed Barrabam, c'est 
bien le peuple de Dicu qui crucifie le fils 
de Dieu, c'est bien la Thorah qui fournit la 
sentence ct non le pouvoir central. 

Un scul homme a pitié, le latin Pilate, 
l'arva; il veut délivrer Jésus, il l’essaie à 
plusieurs reprises. 

Un militaire, un fonctionnaire, a plus de 
sensibilité et de discernement que les scri- 


bes et le sonhadrion. 
(A suivre.) 


HYMNE GNOSTIQUE 


PLAINTES DE SOPHIA 


O lumière des lumières, 
Divin objet de ma foi, 
Vois mon émoi, 
Ecoute-moi ! 
Perdant mes blancheurs premières 
J'ai goûté l'âcre liqueur 
Et le vainqueur 
Est dans mon cœur. 


Vers l'ombre du monde hylique 
Vers les songes interdits 
Je descendis 
Du paradis. 
Dolente et mélancolique 
Je souffre et saigne, o Théos, 
Sous les fléaux 
Du noir chaos. 


Comme ces voiles errantes 
Qu’'emporte l'âpre ouragan, 
Je vais vaguant 
Sous l’ Arrogant 
Dont les meutes dévorantes 
“Font retentir à la fois 
L'air ct les bois 
De leurs abois. 


Le lugubre Archon terrestre, 
Sur ma lumière a soufflé ; 
Mon rève ailé 
S'en est allé ; 
Comme lo, j'ai senti l'estre 
En ma chair s'incorporer, 
La torturer, 
La déchirer... 


Dans mes douleurs infinies 
* ‘Au fond du mome ravin 
Je pleure en vain, 
O roi divin! 
En vain dans mes agonies 
Vers ton trône j'ai crié 
Et t'ai prié 
O Kyrie ! 
Tout m'abuse, tout me trompe : 
Le ciel m'a semblé plus clair... 
Ce n'est dans l'air 
Qu'un morne éclair ! 
Je crois entendre la trompe 
Du Libérateur ; hélas ! 
Ce n'est qu'un glas..... 
Hélas ! hélas ! 


F SYNÉSIUS. 


AVIS 

Toute personne qui désire faire 
partie de l'Eglise gnostique soil à 
litre d'associé ou d’auditeur, soit à 
titre d'initié ou de parfait, n'a qu'à 
envoyer son adhésion au diacre 
THÉODOTE, au bureau du journal. 

S'adresser également à lui pour 
toutes les communications et les ren- 
seignements concernant l'Eglise gnos- 
ligue. 


Les abonnements sont reçus au bureau 
du journal, 66, rue Gambetta. 


CHAMUEL, Éditeur, 5, rue de Savoie, Paris 
LIBRAIRIE SPIRITUALISTE ET MORALE, 3, rue de Savoie 
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GATÉERISME EXPLIQUÉ 


L'ÉGLISE GNOSTIQUE 


Í SO0PHROPIAS 
ÉVÊQUE ÉLU DE BÉZIERS 
COÀDJUTEUR DE S. G. LE PATRIARCHE 


L'ouvrage est divisé en six livres : I. Les Mystères illuminateurs, — 


II. Les Mystères purificateurs. — II. La Célébration des Mystères. — 
IV. Constitution de l'Eglise. — V. La Morale. — VI. Ilistoire de l'Eglise 
gnostique. 


La gnose repose sur la tradition sacrée universelle et sur la science. 
Elle rejette les écrits juifs de l'Ancien Testament. les actes des apôtres et 
les épitres du Nouveau. 

Elle n’admet que cinq Sacrements correspondant à peu près au Baptême, 
à la Confirmation, à l'Ordre, à l'Eucharistie et à l'Extréme-Onction de 
l'Eglise catholique. — Elle permet le divorce. — Elle est libérale. 
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(FABRE DES ESSARTS) 
PATRIARCHE GNOSTIQUE, PRIMAT D'ALBIGEOIS 
ÉVÈQUE DE MONTSÉGUR 
Grand-Maitre de l'Ordre de la Colombe du Paraclet 


Lucien BODIN, Libraire 


43, Quai des Grands-Augustins, PARIS 
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LIVRES D'OCCASION SUR LES SCIENCES OCCULTES 
LA LIBRAIRIE GIMET-PISSEAU 


Rue Gambetta, 66, à Toulouse, se charge de fournir tous les ouvrages 
traitant des sciences occultes qui pourront lui être demandés. 


Toulouse, — Imp. Mangi Ès et Cie. L'Aidministrateur-Céranl : GimiT PISSLAE. 


